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La voix dans Ie aesert, pour violoncelle et or­

chestre. a Alfred Cortot vient de jouer à Munich : 

Etude symphonique e t Scènes d 'enfants (Schu­

mann ) , Sonate si min. et 10 Etudes (Chopin) . 

a L1Impéra.trice Catherine est le titre d'un e opé­

rette de Paul Bayer donnée à Berlin. Il Nous avons 

dit que Mme Winifred Wagner a accepté de lais ­

ser enregistrer sur disques les Festivals de Bay ­

reuth 1937 ; le fait que cette petite opération r ap ­

portera 5 ou 6 millions n '€st point, di t -on , étran­

ger à cette décision . ,a Pianos nains : une maison 

de Brunswick vient de lancer un piano à queue 

dont la longueur est de 1 m. 17 et la largeur de 

1 m . 47. a A la Philharmonie de Berlin, Furt­

waengler a in vi té de nombreux chefs : Mengel­

berg, de Sa bata , Thomas Beecham, le Japonai s 

Hidemaro Konoye, le Yougoslave Matacic, le Rou­

main Georgesco en les autorisant ·à faire figurer 

aux programmes deux œuvres de compositeurs de 

leurs pays. a Le violon à planches (Brette-Geige) 

don t se servit Mozart est exposé à !'Exposit ion de 

l'Artisanat allemand à Berlin. 

B,ELGIQUE. C'est avec !'Arlésienne que le Théâ­

tre d'Ypres entièrement reconstruit va renaître 

à la vie lyrique. a Mme Aline van Barentzen 

donnera une soirée le 17 mars consacrée ,à la 

musique tchèque avec le compositeur tchèque Mme 

Julia Reisserova. a La Chorale Cœcilia et !'Or­

chestre National sous la direction de M. d e Vocht 

donneront deux exécutions de la Passion selon St 

Jean de Bach, à Bruxelles, les 6 et 7 m a r s. a 
C'est M. Spéguel du Conservatoire de Verviers qui 

a remporté le Prix Vieuxtemps (10.000 fr. ) . .• Les 

Chœurs juifs d 'Amsterdam se feron t entendre le 

7 mars à Bruxelles. a Paul Paray et l'Orchestre 

Colonne doivent donner un concert le 16 mars à 

Bruxelles . • Le pianiste Emile Bosquet jouera au 

Conservatoire le 10 ·mars . 

ETATS-UNIS. Goldschmann a dirigé à !'Orches ­

tre Symphonique d e Sa in t -Louis !'Adagio et le 

Concertino de Tansman ; l'auteur était au piano . 

a A la réouverture du Metropolitan, avec la Wal­

kyrie, les billets de 7 dollars se vendaient 20 dol­

lars et même 5Q dollars ; grâce à ce succès et à 

la radiodiffusion des matinées du samedi, on es­

père cette année ne pas ·solder l'exercice par un 

déficit . .• Golschmann va diriger un poème sym­

phonique « Estiva le " de Maurice Thirie t . a On 

vient d'entendre à New-York : Brailowsky, Ruth 

Posselt, Schnabel, Ignaz Friedman, Segovia, et l'on 

va entendre Lotte Lehman (Je 7 m a r s), la League 

of composers (le 7) , la pi aniste Myra Hess (le 10), 

Enesco (le 13 ) . 

SUISSE. Pour commémorer le 50e anniversaire 

de sa fondation, l'Académie de musique de Genève 

a organisé un concert où a été donné en première 

audition le 2 mars, Le rossignol en amour, opéra 

de chambre, de Georges Migo t, et une œuvre pour 

5 instruments à vent de R. Vuataz ; l 'œuvre de 

Migot sera interprétée à Paris en avril. a Anser­

met a çlirigé la B allade pour piano et orchestre de 

Blanchet. Il L'altiste Uugo Ara, qui a fait partie 

du Flonzaly Qua rtett, vient de mourir à Lausanne. 

a Le compositeur Gustave Doret et un barde 

Hans in der Gand figuren t parmi les lauréats du 

Prix Binet inst itué li y a près de 50 an s .à Genève 

par le Dr Binet-Fendt. a Un nouvel opéra de E. 

Kunz sera prochainemen t créé au S tadt t h eater d e 

Bâle. ,a L'Orchestre romand a donné en première 

audi t ion le l" mars une œuvre de Bela Bartok 

pour .instruments à cordes, percussion et célesta 

intitulée « Musique ». 8 Le dernier co ncert d'abon ­

nem ent de l'Orchestre romand aura lieu le 15 

mars (dir . M. von Hoesslin ) et comprendra no­

tammen t le Concer to en r é de Brahms joué p ar 

le violon iste Sgiget i et la 7• Symphonie de Bruck­

ner. 

Variations ... 
sans thème 

Au lendemain de la réouverture de l'Opéra 
brillamment requinqué, d'aucuns ont ex­
primé le regret qu 'on n'ait point profité de 

l'occasion pour moderniser, pendant qu'on y 
était, la mise en scène du répertoire et plus 
particulièrement en ce qui concerne la figu­

ration et les chœurs. Ces derniers en ont pris 

pour leur grade. Ils en ont l'habitude. C'est 
devenu un rite de blaguer la. manière dont 
ces grands-prêtres, chevaliers, courtisans ou 

pèlerins d 'un soir s e tiennent en scène, lè­
vent les bras, tirent l'épée ou ,défilent en 
rang cl'oignon s. Ce n'est pas assez qu'il s 
chantent juste, partent en mesllre et s'y re­
trnuvent dans la polyphonie plu s ou moins 
embroui llée d'un nombre imposant cle .par­
titions a n ciennes ou modernes qu'ils aont 
ten us d·'emmagasiner dans leur cervelle, mu­
sique et ,paroles. On voudrait encOl'e qu'ils 
fi ssent les jolis cœurs. On a déjà · bien du 

mal, par Je temps qui court, à dénicher (les 
ténors qui grimpent et des basses qui des­
cenclent. S'il faut aussi qu 'ils sachent danser, 
se battre en duel et fau·e le double saut pé­
rilleux, qu'on les passe sou s la toise et qu'on 

. prenn e leur tour cle poitrine, C'est la fin clu 
recrutement. 

D'ailleu rs, s i q uelque chose me paraît à moi 
1>lu s « ridicule " que Jeurs bras ballants ou 
qu e ces gestes con sacrés dont s'accommode le 
lyrisme traditionnel des vieux opéras, c'est 

bien les jeux de scène et soi-disant mouve­
ments de fou le au xquels les chœurs se 1·is­
quent parfoi s, pou r faire « vécu "· Par exem­
ple leur arrivée, tous ensemble, à point nom­
mé, pour l e f ina.l du 4, en causant de leurs 
petites affaires co mme cle bons bourgeois qui 
se sont rencontrés par hasa rcl ,et n'en sont 
pas autrement surpris ; ou encore leurs con­
versation s par petits groupes - corn.me si tle 

rien n 'étajt - pendant que les premiers rô­

les « s'expliquent " à cieux ou à trois sur le 
devant cle la scène ... 

Allons ! ne vous fatiguez pas, messJ.eurs et 
mesdames! on sait ce que c'est. Cha n tez ! 
Faites-nous de la bonne musique. On n e vous 
en cleman.de ,pas davantage. Le théâtre - et 
surtout le théâtre lyriqu e - n'est pas la \'le 
co urante. Nous y ven ons précisément cher­
cher tout le contraire. Les anomalies de la 

mise en scène, l'inv.raisemblance des péripé­
ties, le convenu des situations et cles attltu­
cles nous reposent cl e l 'inflexible logique ha­
bitue lle et du réalisme quotidien. 

Aussi, quancl une trit>le rangée d' « hom­
m es ·d'armes » s'ébran l~ sur p lace et se met 
en march e vers la rampe su r le plus ,guille­
ret des six-huit a.v,ec l'intention bien arrêtée 

(et pour caus·e) de se faire hacher jusqu'au 
dernier plutôt que d'avancer cl'un centimè­

t re; ou que les« buvem·s » attablés côté cour 
battent la mesure avec leur co upe en carton 
renlJlUe cl'un bre uvage aussi généreux qu'il­
luso ire, san s en rétJa nclre une goutte .. . voilà, 
1111 moins, qui nou s sort de l'ordinaire. 

YVES MARGAT. 

11111 11l l ll l lJI II I II I II I II I JI I II I II I JI I II I IJ I II I II I II I II I II I Jl l lfl JI I II I IJ I II I I II IJ l tl l 

ITALIE. De nombreuses œuvres inédi tes de Res ­

pighi ont été retrouvées à Rome, notamment la 

part i t ion d'un opéra : « Lucrèce » qui · va être 

créé à la Scala de Milan . 

LES THÉATRES LYRIQUES 
OPERA. - Le 5 à 20 h. Lohengrin (Wa­

gner). Le 6 à 20 Il . Ariane (Massenet). Le 8 

à 20 h. 45 Ficlelio (Beethoven). Le 10 à 

20 h . 30 Ballets : L'Ev,entail de Jeanne, Da­

vid triomphant, Elvire, Suite de Danses. Le 

12 à 20 h . Arian,e (Massenet). Le 13 à 20 h. 

Lohengrin (Wagner). 
OPERA- COMIQUE. - Le 6 à 20 h. 15 Ma­

n on (Massenet) . Le 7 à 13 h. 30 L'Enlèvern ent 
a u sérail (Mozart); à 20 h. 30 Le Barbier de 
Séville (Rossini). Le 9 à 20 h . 15 Carmen 
(Bizet) . Le 11 ,première du 'l'estament cl e la 

'l'ante Carnline (A. Roussel). Le 13 à 20 h . 15 

Le Roi malgré lui (Chabrier). Le 14 à 13 h. 3 0 

La 'l'osca (Pucc.ini) ; à 20 h. 30 Le 'l'estam ~nt 
de la 'l'ante Cru·oline (A. Roussel) . 

BOUFFES-PARISIENS : Le Roi Pausole (A. 
Willemetz d'après Pierre Louys ) mus. d 'Ho­

negger. - CHATELET : Yana. - GAI'l'E-LY­
RIQUE: Hans, le joueur de flûte (Ganne) . 

'l'HEA'l'RE NA'l'IONAL POPULAIRE (S~lle 
Pleyel) : Le 6 à 20 h. 30 et le 7 à 14 h . La 
\'euve Joyeuse (Lehar ) . Le 11 à 14 h . (troupe 
de l 'Odéon ) : Polyeucte (Corneille) , Le rl é­
plt amom·eux (Moliére). 

... et les · autres 
A.B.C. : Lily et Emy Schwartz, attract. 

ALCAZAR : Ça, c'est Marse ille (revue). 
AN'l'OINE : L'Enfant de l'amour (H. Bataille) . 
- AR'l'S : Eblou issement (K. Winter), adapt. 
C. Coline. - A'l'ELIER : Ju les César (Shakes­
peare) , a da,p ~. Jolivet. - A'l'HENEE : La 
Scintillante (J. Romains ). L'Ecole des fem­
mes (Molière) . - CAPUCINES : Le crime du 

Boulevard Haussmann. - CASINO DE PA­
RIS : P a d s en joi e. - COMEDIE- DES 
CHAJVIPS-ELYSEES : Le 8 en soirée : Rêves 
sans provision (R. Gow et W. Greenwood) 
adapt. Mme Ch . Neveu. - CO?IIE.DIE-FR.\N­
ÇAISE : Le 5 à 21 h . li faut qu'une porte 
soit ouverte ou fermée, L'Iilu sio n . Le 6 à 

16 11 .· 30 matinée poétique Les Parnassiens; 

à 21 h . L'Ecole des maris, Le Chandelier . LEJ 
7 à 14 h . 30 et à 20 h . 45 Un caprice, L'ill u­
s ion. Le 8 à 20 h. 30 Rodogune, Le Bonhomme 
Jadis. Le 9 à 20 h . 45 Martine, Les jeux cle 
l'amom· ,et du hasard. Le 10 à 21 h . La Ra­
bouilleuse. Le 11 à 14 h . 30 Rodogune, Le 
Bonhomme Jaclis; à 20 h. 45 Martine, Les 

Jeux de l'amour et cln hasard. - D'EJAZJ;;'r : 
Irma, 3, à gauche (J . Gulrtton) . - DEUX­

MASQUES : Deux cle la police (P. Chambard 
e·t M. Dubois). _: E'l'OILE : Altitude 3.200. 

- FOLIES-BERGERES : En Super-Folies (re­
vue). - GRAND-GUIGNOL : Les Cadavres 
vivants, Horrible torture. - GYMNASE : Le 

Voyage (H . Bernstein). - HUî\'IOUR 
L'Heure H (P . Chaine) . - LUNE-ROUSSE : 
Ici... RacUo-lune (revue). - ll'IADELEINE. : 
Vlctoria Regina (L. Housman) a dapt. A. Mau­

rois et Mme Ver non. - MATH URLNS : Amal 
(R. Tagore) ; Le Voyageur sans bagages (J . 

Anouilh). - lllAYOL : Nouvelle rnvue. -­
MICHEL : Un coup cle rouge (Dorin et St­
Grani,er ) . - l\UCHODIERE : Fric-Frac /E. 

Bourdet) . - MOGADOR : La Femme cl'1111e 
J1 eure. - l\'ION'l'·PARNA SSE : Madame . i1o­
\'ary (Flaubert, adapt. G. Baty) . - NOU­
VEAU'l'ES : 'l'out va trnp bien (Rip et Wille ­
metz ). - ODEON : Le 5 à 20 h . 30, 'l'ristan 
et I seut. Le 6 à 14 h . 45 Le Procès cle Mary 
Duga n ; à 20 h. 45 Les plu s beaux yeux clu 
monde. Le 7 à 14 h . 45 Les plu s bea ux yeux 
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du JllOll(le; à 20 h . 45 Eugénie Grandet. Le 

8 à 14 h . 30 ta rif réduit : L'Enfant. Le 9 à 

20 h. 30 L'Enfant. Le 10 à 20 h. 45 Les plus 
beaux yeux du monde. Le 11 à 14 h. 30 Bri­

tannicus, Le Chien du jardinier; à 20 h. 45 

Eugénie Grandet. Le 12 à 20 h. 30 L'Enfant. 
Le 13 à 14 h . 30 L'Enfant; à 20 h . 45 Les plus 
beaux yeux clu monde. - ŒUVRE : T:n 
homme comme les autr.es (A. SaJ.acrou). 
PALAIS-ROYAL : Madame est avec moi. -
PEH.CHOIR : Mordez ! revue (P . Béna,rd et 

V. VaHier) . - PIGALLE : relâche. - POR'l'E• 
S'l' -1\'IAR'l'IN : Le 'l.' l'Olll)}enr de Séville (A. 
Ohey). - RENAISSANCE : Les Loups (R. 
Rolland), Sous la cenclre. - SAIN'l' -GEOR­
GES : Une f.emme cl'un autre âge (L. Ver­
neuil et P . Beer) . - SARAH-BERNHARDT : 
Ch an son d'Asie (A.-P . Antoine). - 'l'HEA­

'l'RE DE PARIS : La Fessée (J . de Létraz). -
'l'RIANON-l\1USIC-HALL : Prnspérité 37 ! -
VARIE'l'ES : Les gangster du Château d'if. 
. . VIEUX-COLOMBIER : L'Appartement de 
Zoïlrn (Boulgakow), adrupt . Crémieux-Marle 
Reinhardt. 
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THÉATRES PA·R T. S. F.-
DIMANCHE 7 MARS 

a A 13 h , 30, Paris-P.T.T . (Opéra-comique) : L'En­

Ièvement au sérail (Mozar t) . 
a A 16 h., R a dio-Paris : Le passant (François 

Coppée). 
• A 20 h. 45, Radio-Paris, Bordeaux, Nice, Mont­

pellier (Odéon) : La Tour d e Nesle (A. Dumas père 

et Gaill a rdet). 
LUNDI 8 MARS 

a A 20 h. 30, P.T.T. : Font a ux cabres (d 'après 

Lope de Vega ) trad . et adapt. J . Cassou et J . 

Camp . 
MARDI 9 MARS 

a A 20 h, 10, Radio-Paris, Montpellier, Bordeaux, 

Nice (Opéra-comique) : Ca rmen (Bizet). 

a A 14 h. 30, Radio-Colonial : P etite Peste (Ro­

main Coolus). 
• A 20 h. 30, Toulouse : Le voile déchiré (P . 

Wolff ) . Nounoune (H . Duvernois). 

MERCREDI 10 MARS 

JI A 20 h . . 30, Tour Eiffel : Le vieux célibataire 

t Collin d 'Harleville ) a irs du XVIII• s. 
a A 20 h . 30, Lyon : Le m aitre de son cœur (P . 

Reyna! ). 
JEUDI 11 MARS 

m A 16 h. 30, Radio-Paris : La Dupe (Georges 

Ancey) . 
• A 21 h. , Paris-P.T.T., Marseille, Grenoble (de­

puis le G ym nase) : Le Voyage (H . Bernstein) . 

VENDREDI 12 MARS 

• A 19 h . 55, Paris-P.T.T., l\larsei lle, Grenoble 
\ Opéra) : Aria.ne (Massenet). 
a A 20 h. 30, Rennes : Trois et un e (Denys 

Ami e!). 
SAMEDI 13 MARS 

a A 20 h. 10, Paris-P.T .T., Marseille, Grenoble 

\Opéra-comique) : L'Enlèvem en t au sérail (Mo­

zart). La R osière du village (Tomasi ) . 
a A 20 h. 30, Lille, Limoges, Toulouse (Odéon ) 

P eau d 'Espagne (J. Sarm ent). 

Le prochain n • du Guide .ctu Concer t 
paraitra, comme de coutume pour 3 se­
maines, ,et donnera les programmes jus­
qu 'au 4 avi·ll. Le Guide Mus ical parais­
sant le 19 mars contiendra les program­
mes des manifestations mu sicales don­
n ées clans les églises p our les Rameaux, 
la Semaine Sainte et Pâques. 


